
La Dictée de Mérimée

Prosper Mérimée (1803–1870)

1 Version phonétique

puö paöle sÃ zÃbig4ite, s@ dine a sẼtadöEs, pöE dy avö, malgöe le zeflyv@
zÃbome d@ la mEö, malgöe le vẼ d@ töE bÕ köy, le k4iso d@ vo e le k4iso d@
S@vöœj pöOdige paö lÃfitöijÕ, fyt œ̃ vöE gepje.

kElk@ swa, kElk Egzigy kE py paöEtö, a kote d@ la sOm dy, le zaö ketE
sÃse avwaö dOne la dwEöjEö e l@ maögije, bjẼ k@ l4i u El swa sÃse le zavwaö
ö@fyze e sÃ swa ö@pÃti, vatÃ le öeklame puö tEl u tEl böy ZOli paö ki ty le diöa
ö@d@mÃde, kwakil n@ t@ sje pa d@ diö kEl s@ le zE lese aöaSe paö ladöEs de di
fyzilje e kÕ le lœö OöE syplee dÃ tut otö@ siökÕstÃs u puö de mOtif d@ tut sOöt.
il etE tẼfAm dÃ vulwaö puö s@la a se fyzilje Zymo e malbAti, e d@ lœö ẼfliZe
yn öAkle, alOö kil n@ sÕZE ka pöÃdö@ de öaföeSismÃ avEk lœö koö@liZjOnEö.

kwakil Ã swa, sE bjẼ na tOö k@ la dwEöjEö, paö œ̃ kÕtö@sÃs EgzOöbitÃ, sE
lese Ãtöene a pöÃdö œ̃ öAto e kEl sE köy ObliZe d@ föape lEgziZÃ maögije syö
sÕ nOmOplat vjeji. dø zalveOl fyö böize ; yn@ disÃtöi s@ deklaöa, s4ivi dyn@
ftizi, e lẼbesilite dy maløöø saköy.

—paö sẼmaötẼ ! kEl emOöaZi ! seköija s@ belitö.
a sEt evEnmÃ, sezisÃ sÕ gupijÕ, öidikyl EksedÃ d@ bagaZ, il la puös4ivi dÃ

legliz tut ÃtjEö.
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2 Version orthographiée

Pour parler sans ambigüıté, ce d̂ıner à Sainte-Adresse, près du Havre,
malgré les effluves embaumés de la mer, malgré les vins de très bons crus,
les cuisseaux de veau et les cuissots de chevreuil prodigués par l’amphitryon,
fut un vrai guêpier.

Quelles que soient, quelque exiguës qu’aient pu parâıtre, à côté de la
somme due, les arrhes qu’étaient censés avoir données la douairière et le
marguillier, bien que lui ou elle soit censée les avoir refusées et s’en soit
repentie, va-t’en les réclamer pour telle ou telle bru jolie par qui tu les diras
redemandées, quoiqu’il ne te siée pas de dire qu’elle se les est laissé arracher
par l’adresse des dits fusiliers et qu’on les leur aurait suppléées dans toute
autre circonstance ou pour des motifs de toute sorte. Il était infâme d’en
vouloir pour cela à ces fusiliers jumeaux et malbâtis, et de leur infliger une
raclée, alors qu’ils ne songeaient qu’à prendre des rafrâıchissements avec leurs
coreligionnaires.

Quoi qu’il en soit, c’est bien à tort que la douairière, par un contresens
exorbitant, s’est laissé entrâıner à prendre un râteau et qu’elle s’est crue obli-
gée de frapper l’exigeant marguillier sur son omoplate vieillie. Deux alvéoles
furent brisés ; une dysenterie se déclara, suivie d’une phtisie, et l’imbécillité
du malheureux s’accrut.

—Par saint Martin ! quelle hémorragie ! s’écria ce bél̂ıtre.
À cet événement, saisissant son goupillon, ridicule excédent de bagage, il

la poursuivit dans l’église tout entière.

3 Quelques notes

– très bons crus : on doit pouvoir écrire au singulier, très bon cru.
– veau... chevreuil : on doit pouvoir écrire au pluriel, veaux et chevreuils.
– cuissot : l’orthographe cuisseau semble de nos jours acceptable dans

les deux cas.
– quelque exiguës : on doit pouvoir écrire également, en faisant l’élision,

quelqu’exiguës.
– exiguës : l’orthographe exigües semble de nos jours acceptable.
– lui ou elle soit censée... repentie : l’orthographe censé (et repenti)

semble tout à fait défendable.
– de toute sorte : il semble également correct d’écrire au pluriel, de toutes
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sortes.
– malbâtis : on peut aussi bien admettre mal bâtis.
– leurs coreligionnaires : on peut à la rigueur admettre le singulier, leur

coreligionnaire.
– brisés : de nos jours, alvéole pouvant être aussi féminin, brisées est

également correct.
– événement : l’orthographe évènement est de nos jours acceptable.
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